
20

Maison RIMBERT
C’était également un « multiservice » : épicerie, mercerie, tabac, café – restaurant et vente du journal du 
Dimanche !

Monsieur RIMBERT était musicien. Les soirs d’hiver, des jeunes des environs venaient danser ou apprendre 
à jouer d’un instrument.
Il louait également un parquet-salon et animait bals et mariages.

…puis la Famille BOUTERIGE
Hélène BOUTERIGE continua à tenir l’auberge. Elle torréfi ait du café dont la bonne odeur se répandait 
dans tout le village.
Son mari, Antoine, maréchal-ferrant et réparateur de machines agricoles avait sa forge à côté. En été, 
il faisait la campagne de battage. Il céda sa batteuse à « Tatite » BOURNAT, fi ls de Jeanne, qui la fi t 
fonctionner jusqu’en 1968.
Le fi ls BOUTERIGE, Robert, a un temps vendu et réparé des cycles.

Après plusieurs successeurs, le commerce a fermé en 2004. Reste l’activité « nutrition animale ».

Le marchand de vin
La Croix-Mozat avait aussi son marchand de vin. Jean-Baptiste DEBIZET, qui épousa Pierrette, fi lle de la 
maison RIMBERT. Il succéda à  Eugène FAURE. Il faisait ses livraisons en voiture à cheval puis en camion.

Le Pont de Crevant
Deux auberges cohabitaient de part 
et d’autre de la route, sur la rive droite 
de l’Allier : l’auberge du Pont (actuel 
Resto’Cactus), en haut et « Crevant-Plage » 
en bas.
Créé par Mr FEUILLADE puis longtemps 
tenu par le « Père RAYNAUD », « Crevant-
Plage » était réputé pour ses fritures. 
C’était un lieu de rassemblement privilégié 
des pêcheurs de saumon. Ces passionnés 
venaient de toute la France pour pêcher 
dans l’Allier.
Une magnifi que plage de sable s’étendait 
le long de la rivière. Les bords d’Allier 
étaient très prisés et les dimanches d’été, 
il y avait foule ! On s’y baignait, faisait 
du pédalo, jouait aux  boules ou tout 
simplement à la belote.

Un grand merci à toutes les personnes qui ont remonté le temps avec nous,
et se sont plongées dans leurs souvenirs pour nous permettre d’écrire cet article.
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ACTIVITÉS D’ANTAN
À CREVANT-LAVEINE

Les commerces du bourg

La Maison RODDIER : 
Boulangerie – Café - 
Restaurant
Qui ne connaît pas Madeleine ? 
Elle a fermé son café-tabac en 
décembre 2005. Cette maison 
était le plus ancien commerce de 
la commune encore en activité. 
Trois générations de RODDIER 
ont été boulangers. Alphonse 
RODDIER, le père de Madeleine 
a fait le pain jusqu’en 1965. Le 
four était installé au sous-sol. Sa 
femme Guytte, faisait la tournée 
en voiture sur les communes de 
Bulhon, Vinzelles et Crevant. Elle 
conduisait depuis 1933 !
Elle tenait aussi le café - restaurant.

L’épicerie BERNARD
De l’autre côté de la rue, Françoise 
BERNARD, grand-mère maternelle de 
Madeleine, tenait une épicerie. Elle 
vendait également du parfum, de la 
mercerie et des articles de droguerie.

Le marchand de vin
A côté de l’épicerie BERNARD, habitait 
Paul BONNEFOND, marchand de vin.

L’autre boulangerie
Elle se trouvait à gauche en remontant la 
rue de Laveine (juste avant le garage). 
Ce fut la dernière en activité. Henri FAYE 
l’avait créée à la fi n des années 20. 
Puis, plusieurs boulangers s’y sont succédés : BUSI, COUPAT, 
MARTIN et enfi n BOUSSET qui a fermé à la fi n des années 70.

Boucherie / Charcuterie
Toujours dans la rue de Laveine, en face de la boulangerie, la 
famille MOREL tenait une boucherie (on peut encore reconnaître 
la devanture de la boutique).
La famille RIMBERT qui faisait principalement de la charcuterie, 
lui a succédé.

Une seconde épicerie
Rue de la Mairie, on voit encore l’écriteau « ALIMENTATION » sur la devanture juste à côté de l’ancienne 
poste. Ginette ANDANSON, qui succéda à Marie et Lucien, ses beaux-parents, a tenu l’épicerie jusqu’à 
sa retraite en 1991. Elle faisait également TABAC.
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